
ment désignées : l’épilepsie ou haut mal, les affai

blissements du cerveau, nervosités, certaines dis

positions à l’ennui, la mélancolie, neurasthénie,

désordres de santé produits par impressions trop
vives, etc..., sont efficacement recommandées à

Saint Léonard.

DIOCÈSE DE BLOIS

Paroisse de SAINT LÉONARD
(Loir-et-Cher)

GLOIRE A DIEU

Permis d’imprimer :

f CHARLES, Evêque de Blois.

Ecrire à M. le Curé de Saint-Léonard-Marche-

noir (L.-et-Ch.)

lmp. R. Sille, Blois

X)

NOTICE

Saint Léonard naquit vers la fin du Ve siècle.
Après avoir été quelques années moine de l’Ab
baye de Mici près Orléans, il obtint de son Supé
rieur la permission de se retirer dans la solitude
pour s’y livrer à la pénitence et à l’oraison.

Saint Léonard vint se fixer en une épaisse
forêt, désignée aujourd’hui sous le nom de forêt
de Marchenoir.

A l’aide de quelques offrandes qui lui furent
faites, le saint ermite avait construit près de sa
cellule une petite chapelle dédiée à Saint Etienne.

Il rendit sa belle âme à Dieu un 8 décembre,
dans l’intervalle de l’année 550 à 570, et son
corps fut inhumé dans la chapelle de Saint
Etienne.

Au mois de mai 1226, le 10 de ce mois, l’Evêque
de Chartres fit ouvrir le tombeau du bienheureux ;
il en tira les précieux ossements qu’il déposa
respectueusement dans une magnifique châsse,
et la fit transporter dans l’église du bourg qui
s’était construit près de là.

En 1794, un impie révolutionnaire profana les
saintes reliques ; mais une pieuse famille du
pays réussit à en sauver quelques parties qui
furent replacées dans la châsse, telles que nous
les possédons aujourd’hui.

La fête patronnale de Saint Léonard, où la
châsse est portée en procession, a lieu chaque
année le quatrième dimanche après Pâques, et
attire toujours une affluence considérable de
pieux pèlerins.



NEUVAINE à SAINT LEONARD

1° On fera son possible pour assister à la messe,
chaque jour de la semaine, et pour faire la Sainte
Communion à la fin de la neuvaine.

2° Durant la neuvaine, on récitera Notre Père
et Je vous salue Marie, trois fois, avec les prières
suivantes :

I

Litanies de Saint-Léonard

Seigneur, ayez pitié de nous. Jésus-Christ, ayez
pitié de nous. Seigneur, ayez pitié de nous.

Père céleste qui êtes Dieu, ayez pitié de nous.

Fils rédempteur du monde, qui êtes Dieu, ayez
pitié de nous.

Esprit-Saint, qui êtes Dieu, ayez pitié de nous.

Trinité Sainte, qui êtes un seul Dieu, ayez pitié
de nous.

Sainte Marie, Reine des Confesseurs, priez
pour nous.

Saint Léonard, qui êtes maintenant dans le ciel
avec Jésus-Christ, priez pour nous.

Saint Léonard, qui avez été pauvre et mortifié
sur la terre, priez pour nous.

Saint Léonard, qui pendant votre vie avez
consolé les affligés et guéri les malades, priez
pour nous.

Saint Léonard, qui par vos vertus et vos prières
avez converti un grand nombre de pécheurs, priez
pour nous.

Saint Léonard, qui avez toujours agi pour la
gloire de Dieu, priez pour nous.

Saint Léonard, qui avez toujours aimé la soli
tude et le silence, priez pour nous.

Saint Léonard, qui avez préféré l’amour de
Dieu à l’amour des grandeurs et des richesses,
priez pour nous.

Saint Léonard, qui avez sanctifié la contrée par
votre présence, priez pour nous.

Saint Léonard, dont nous possédons les pré
cieuses reliques, priez pour nous.

Saint Léonard, qui connaissez les maux dont
nous sommes affligés, priez pour nous.

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du
monde, exaucez-nous, Seigneur.

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du
monde, pardonnez-nous, Seigneur.

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du
monde, ayez pitié de nous, Seigneur.

Priez pour nous, Saint Léonard, afin que nous
devenions dignes des promesses de Jésus-Christ.

Oraison

O Dieu, qui avez récompensé les vertus de
Saint Léonard, votre serviteur, accordez à ses
mérites et à son intercession que, préférant le
salut de notre âme aux choses de ce monde, nous
puissions vous aimer toujours ici-bas et vovis
posséder éternellement dans le ciel. Amen.

II

Grâces obtenues

par l'intercession de

Saint Léonard

Un très grand nombre de petits enfants ont été

guéris de la peur et des convulsions, et parmi les

maladies que l’expérience des pèlerins a spéciale-



lepsie ou haut mal, les affaiblissements du cerveau, nervo

sités, certaines dispositions à l’ennui, la mélancolie,

neurasthénie, désordres de santé produits par impressions

trop vives, etc..., sont efficacement recommandées à
Saint Léonard.

GLOIRE A DIEU

Permis d’im[>rimer :

7 CHARLES, Evêque de Blois,

Ecrire à M. le Curé de Saint-Léonard-

Marchenoir (L.-et-Ch.).
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NOTICE

Saint Léonard naquit vers la
fin du Ve siècle. Après avoir été
quelques années moine de
1 Abbaye de Alici près Orléans,
il obtint de son Supérieur la
permission de se retirer dans
la solitude pour s’y livrer à la
pénitence et à l’oraison.

Saint Léonard vint se fixer en

une épaisse forêt, désignée
aujourd’hui sous le nom de
forêt de Marchenoir.

A l’aide de quelques oftrandes qui lui furent faites, le
saint ermite avait construit près de sa cellule une petite
chapelle dédiée à Saint Etienne.

Il rendit sa belle âme à Dieu un 8 Décembre, dans
l'intervalle de l’année 550 à 570, et son corps fut inhumé
dans la chapelle de Saint Etienne.

Au mois de mai 1226, le 10 de ce mois, l’Évêque de
Chartres fit ouvrir le tombeau du bienheureux ; il en tira
les précieux ossements qu’il déposa respectueusement
dans une magnifique châsse, et la fit transporter dans
l’église du bourg qui s’était construit près de là.

En 1794, un impie révolutionnaire profana les saintes
reliques ; mais une pieuse famille du pays réussit à en
sauver quelques parties qui furent replacées dans la
châsse, telles que nous les possédons aujourd’hui.

La fête patronale de Saint Léonard, où la châsse est
portée en procession, a lieu chaque année le quatrième
dimanche après l’àques, et attire toujours une affluence
considérable de pieux pèlerins.



NEUVAINE à SAINT LÉONARD

1° On fera son possible pour assister à la messe, chaque
jour de la semaine, et pour faire la Sainte Communion à
la fin de la neuvaine.

2° Durant la neuvaine, on récitera Notre père et Je vous
salue Marie, trois fois, avec les prières suivantes :

I

Litanies de Saint Léonard

Seigneur, ayez pitié de nous. Jésus-Christ ayez
pitié de nous. Seigneur ayez pitié de nous.

Père céleste qui êtes Dieu, ayez pilié de nous.
Fils rédempteur du inonde, qui êtes Dieu, ayez

pitié de nous.
Esprit-Saint, qui êtes Dieu, ayez pitié de nous
Trinité Sainte, qui êtes un seul Dieu, ayez pitié

de nous.

Sainte Marie, Reine des Confesseurs, priez pour
nous.

Saint Léonard, qui êtes maintenant dans le ciel
avec Jésus-Christ, priez pour nous.

Saint Léonard, qui avez été pauvre et mortifié
sur la terre, priez pour nous.

Saint Léonard, qui pendant votre vie avez
consolé les affligés et guéri les malades, priez
pour nous.

Saint Léonard, qui par vos vertus et vos prières
avez converti un grand nombre de pécheurs,
priez pour nous.

Saint Léonard, qui avez toujours agi pour la
gloire de Dieu, priez pour nous

Saint Léonard qui avez toujours aimé la
solitude et le silence, priez pour nous.

Saint Léonard, qui avez préféré l’amour de Dieu
à l’amour des grandeurs et des richesses, priez
pour nous.

Saint Léonard, qui avez sanctifié la contrée par
votre présence, priez pour nous.

Saint Léonard, dont nous possédons les pré
cieuses reliques, priez pour nous.

Saint Léonard, qui connaissez les maux dont
nous sommes affligés, priez pour nous.

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du
monde, exaucez nous, Seigneur.

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du
monde, pardonnez-nous, Seigneur.

Agneau de Dieu, qui effacez les péchés du
monde, ayez pitié de nous, Seigneur.

Priez pour nous, Saint Léonard, afin que nous
devenions dignes îles promesses de Jésus-Christ.

Oraison

O Dieu, qui avez récompensé les vertus de
Saint Léonard, votre serviteur, accordez à ses
mérites et à son intercession que, préférant le
salut de notre âme aux choses de ce monde, nous
puissions vous aimer toujours ici-bas et vous
posséder éternellement dans le ciel. Amen.

II

Grâces obtenues

par l’intercession de
Saint Léonard

Un très grand nombre de petits enfants ont été guéris de

la peur et des convulsions, et parmi les maladies que

l’expérience des pèlerins a spécialement désignées : l’épi-



Lectiones
3

Die 8 maii

5. LEONARDI DUNENSIS

Lectio III

Leonardus, in Miciacensi coenobio

aliquandiu sancti Maximini discipulus fuit. Mox,

sanctioris vitae studio, eremum requirens, in

quodam pagi Dunensis loco nemoribus consito

stetit, sub Blesensium fines ubi nunc exstat

ecclesia eius mémorisé consecrata. Ibi virtutum

omnium exemplar factus, vicinis populis fidei

facem praetulit, et tandem sancto fine quiescens,

ab incolis pie tumulatus fuit, oratorio ossibus

superimposito. Anno millésime ducentesimo vigesi-

mo sexto, sacrae ipsius exuviae in capsa lignea

repositae sunt, et quotannis, Dominica quarta

post Pascha, mira devotione in ecclesia paro-

chiali coluntur.
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PELERINAGE

A SAINT-LEONARD

Dimanche 26 avril, à Saint-Léo
nard, la Beauee et une large ré
gion, viendront fêter saint Léo
nard, en un pèlerinage tradition
nel et fervent. On y viendra pour
demander la guérison d’un en
fant qui a peur, de personnes af
fectées de maladie nerveuse, mais
aussi pour obtenir un temps fa
vorable pour les cultures. On vou
dra également prier pour deman
der des grâces d’ordre spirituel
et suivre les traces de saint Léo
nard, le fondateur de cette pa
roisse de Beauee, saint patron de
la région.

Voici le programme de cette
journée. A 7 h 30, messe à Saint-
Léonard ; 8 h 30, messe basse à
Marchenoir (pas de messe à Au-
tainville). 10 heures, grand-messe
à Saint-Léonard, messe de pèle
rinage avec le concours de la mu
sique locale. Cette messe sera cé
lébrée par M. le chanoine Rozet,
qui assurera les prédications de
la journée. Après la messe, pro
cession solennelle à la croix de

Saint-Etienne. A 16 heures, vêpres
et salut solennels. On récitera les

évangiles demandés par les pèle
rins à l’occasion des messes et

vêpres. Nul doute que l’on fera
connaître ce pèlerinage autour de
soi et que l’on viendra nombreux
en ce rendez-vous chrétien dans

un véritable esprit de foi.

b

\ Wvt t^Cc^xU- l'l l^ut A *0 (,

FETE DE SAINT LEONARD

A moins d’un empêchement ma
jeur, combien de personnes et
de familles ont noté très fidèle
ment de ne pas manquer le pèle
rinage annuel de saint Léonard,
vers lequel on se dérange souvent
de très loin ? Nous rappelons l’ho
raire, d’ailleurs inchangé, des cé
rémonies de la journée. Tout d’a
bord, en raison de l’importance
de cette fête exceptionnelle
messe basse à 8 h 30 à Marche-
noir, et pas de messe à Autain-
ville. A Saint-Léonard, messe à
7 h 30. Grand-messe à 10 heures
avec participation de la Musique
locale. Célébration et prédication
par M. le chanoine Rozet, ancien
curé doyen de Mer. Procession à
la Croix de Saint - Etienne.

SAINT-LEONARD EN PROGRES

Avec un rare beau temps, le pè-
lerinage de Saint-Léonard a béné
ficié aussi de réels progrès spiri
tuels. Une foule aussi nombreuse
que les autres fois s’est pressée
le matin et le soir, mais un meil
leur recueillement a été obtenu
des fidèles principalement à la
procession. Une efficace sonorisa
tion de l’église a rendu service.
Mais de beaux chants ont pris une
place nouvelle dans la messe et
avec les acclamations de la Croix
de Saint-Etienne. On a remarqué
aussi des communions sans doute
plus nombreuses. La musique tou
jours très fidèle a produit son
meilleur effort et sa réelle com
pétence. M. le chanoine Rozet
était le célébrant et le prédicateur
très apprécié de la fête. L’après-
midi, le pèlerinage a bénéficié de
la présence de MM. les curés de
Mer, Josnes et Séris. Puisse une
telle journée, autour de la châsse
du « bon saint Léonard » être
l’occasion d’une réflexion et d’une
prière^ vraiment chrétiennes qui
obtiennent des guérisons du corps
et de l’âme.
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M. Lf PETITCOSPS
MARCHENÛIR L.-8-Ch.

5 S
Je vous adresse immédiatement,pensant mieux faire,une

lAnptice sur le. p' lerimge defeandé,, avec plaisir. A votre
I i Léet^i'cç^t %. vo^trè4‘disposition/" ' a

ÏCCj^f
./cè.
Sentiments respectueusement dévoués.

Heu du /^^VwAy à l’église St-Léonard
procession au lieu-Æit BEL AIR et Croix de J3t Etienne

voir notice

_P^k
toujours 4ème dimanche après Pâques,

,1

jjQ VU/ilOAMd/U. tslA XodoiMc^h/ ^ /w ‘l'iitrJ entre 900 et 1000
//cette affluaace ne 'va pas en diminuant comme pour

certains pèlerinages diocésains "tombés"

/? Ctcj OM. do
entre Orlé

région Beauce,

et Marchenoir, également St-Amand,Herhault

un ppu, région Chateau-(Renault

o h n- • V'-t^c’vc ossements (notice)

lt'ïW/3 Ci,LL COti/Xj oie ( Ou'l'UtcC
pèàèrins isolés venant prier et demander récitâtic
d’avan-iles

IA Cl U C

i peur

dt LUCiviAvz& .
1) guérison des enfants "quin on1

2) toutes maladies nerveuses
5) le temps favorable pour la culture (surtout

pluie...)
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16 heures à Saint-Léonard

Cérémonie, réunion de prière avec chants,Salut.

Chants.- 1 - Terre et Ciel ( 1. 2. 5» )
2 - Je crois en Toi ( 1. 2. )
3 - Parle,commande ( 4 et 5 )
4 - Enfants de la même cité.

Des livres seront (distribués pour ce cantique.
SALUT

Je vous adore ( 1 et 2 )
'•Soyez béni,Seigneur,en l'honneur de la Vierge
Marie. Soyez béni, Seigneur."

Sancte Leonarde,ora pro nobis. 3 fois.
TANTUM ERGO

Acclamations.

Ports d'avoir prié ensemble et d'être unis.

Ces pèlerins qui le désirent peuvent se procurer
des médailles (à faire bénir) et la vie de Saint
Léonard (0.50) cierges, feuilles de prière.

Correspondance.- Demandez les évangiles à :
Mr le Curé de St-Léonard par Marchenoir.

Si vous voulez soutenir nos oeuvres interpa

roissiales, venez à notre prochaine Kermesse

dans le Parc du Château à Marchenoir, le Dimanche
13 juin, avec la fête magnifique donnée par les
90 Gymnastes de l'Abeille des Aydes de Blois.
Entrée gratuite. Nous vous invitons cordialement.

TOUS LES PELERINS de SAINT LEONARD, vous et ceux

que vous connaissez,donnez votre adresse complète
à M.le Curé de Saint-Léonard par Marchenoir.L-à-Ch
et celles de parents et amis. Tous recevront une

circulaire pour un tirage de VOYAGE-PELERINjSGE
GRATUIT A LOURDES pour cette année, pour encourager
le soutien de nos oeuvres.

Vous pouvez laisser

ces adresses aujourd'hui même avant de partir,pour
éviter la peine d'écrire^ en écrivant sous chaque
adresse ('Pèlerinage de Saint-Léonard)

- Vous êtes inviéé aux grandes Fêtes du 25ème Par
don Breton de Ste Anne de Vendôme,25 juillet 65

avec l'Evêque de St-Brieuc et 65 Bretons de Pontivy.

•a
PELERINAGE à ST-LEONARD - Dimanche 16 maigI963^
Programme de la journée offert à tous, .-p m
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CANTIQUE à SAINT LEONARD
1

De notre saint la docte histoire

Dit qu'il naquit parmi les grands,
Mais que,fuyant l'humaine gloire,
Il vécut pauvre dans nos champs.

REFRAIN

Aujourd'hui,dans ce sanctuuaire,
Tu nous unis dans l'amour et la paix.
Saint Léonard,entend s notre prière !
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Nos coeurs,devant tant de bienfaits,
Ne t'oublieront jamais,jamais,jamais.

2

C'est sur les bords de àotre Loire,
C'est à Micy,près de Mesmin,
Que,dans l'exil d'un oratoire,
Dieu lui dicta son vrai chemin.

3

Lors,délaissant bientôt l'étude
Pour le silice et l'oraison,

Fixa ahez noud sa solitude°9
Notre forêt fut sa maison.

4

Pour qu'un exemple le soutienne,
Près de Bel-Air il érigea
Une chapelle à Saint Etienne

Où,jour et nuit, son coeur pria.
5

L'humble réduit du Saint Ermite

Servait d'asile au voyageur,
Et le malade y trouvait vite

li'heureuse fin de sa langueur.
6

Sa sainteté fut si féconde

Qu'elle attirait tous les pécheurs.
Sa charité fut si profonde
Q.u'accouraient toutes les douleurs.

7

Et son conseil était si sage,
Si grand l'attrait de son renom,
Que,près de lui,tout un village
Se construisit,porta son nom.
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PARLE 5 COMMANDE, REGNE
1

Tandis que le monde proclame
L’oubli du Dieu de majesté,
Dans tous nos coeurs 1’amour acclame,

Seigneur Jésus, ta Royauté.
REFRAIN

Parle,commande,règne !
Nous sommes tous à toi.

Jésus,étend s ton règne,
De 1’univers sois Soi.

2

Vrai Roi,tu l'es par tan naissance,
Vrai Fils de Dieu,le Saint des Saints

Et ceux qui bravent ta puissance,
Jésus,sont l’oeuvre de tes mains.

3

Vrai Roi, tu l’es par la .conquête,
Au Golgotba brisant nos fers.
Ton sang répandu nous rachète?
Ta croix triomphe des enfers.

4

Vrai Roi,tu l'es par ton Eglise,
A qui tu donnes sa spà&ndeur.
En elle notre foi soumise

Voit vivre encor le Rédempteur.

5

Vrai Roi,tu l’es par ton Vicaire,
Dont tu défends l'autorité.

Par lui tu répands la lumière
De l'infaillible vérité.

6

Vrai Roi,tu l'es dans cette Hostie
Où tu te livres chaque jour?
Tu règnes par l,rEucharistie,
Gagnant les coeurs à ton amour.

7

Vrai Roi,tu l'es sur cette terre,

Mais que bientôt brille à nos yeux,
Loin de la nuit et du mystère,

MAGNIFICAT - anima raea

Dominum.

2 - Et exsultavit spiritus
meus - in Deo salutari meo

3 - Quia respexit hurailita
tem ancillae suae -ecce e-

nim ex hoc beatam me dicent

omnes generationes.

4 - Quia fecit mihi magna
qui potens est -et sanctum

nomen ejus.

.5 - Et misericordia ejus a
progenie in progenies tinm
tibus eum.

6 - Fecit potentââm in bra
cbio suo -dispersitSuperbos
mente cordis sui.

7 - Deposuit potentes de
-et exaltavit humiles.

8 - Esurientes implevit bo
nis -et divites dimisit i-

(nanes.
9 - Suscepit Israël puerurn
suum -recordatus raisericor

diae suae.

10 - Sieut 1oeutus es ad

patres nostros -Abraham et

semini ejus in saecula.
11 - Gloria Patri et Filio

- Et Spititui Sancto.

12 - Sieut erat in princi-
pio et nunc et semper - et
in saecula saeculorum.Amen»

REFRAIN

Vierge,notre espérance
Etends sur nous ton bras.

Sauve,sauve la France,
Ne l'abandonne pas (bis).

Ton beau royaume,dans les cieux.!
ENVOIE TES MESSAGERS,

Seigneur,dans le monde entier.Envoie tes messagers,pour qu'ils
chantent ta gloire. Alléluia.

ACCLAMATIONS à la CROIX de SAINT ETIENNE

Seigneur,bénissez la Sainte Eglise.
Bénissez Notre Saint-Père le Pape.
Bénissez nos évêques et nos prêtres.
Rassemblez les frères chrétiens séparés.
Bénissez les efforts du Concile pour l'Unité

de l'Eglise.
Fortifiez notre volonté de nous convertir.

Seigneur,guérissez nos malades.
Donnez—leur la patience chrétienne.

Saint Léonard,guérissez-nous de toute peur.
Délivrez-nous de la peur de nous montrer

chrétiens.

Saint Etienne, Ier martyr,donnez-nous
du courage.

Donnez-nous la fierté de notre foi.

Donnez-nous la fidélité à notre devoir,

Seigneur,donnez—nous notre pain quotidien.
Apprenz-nous à partager.
Procurez du pain,par notre main,à ceux qui

n'en ont pas.
NOTRE PERE

Saint Léonard,bénissez nos récoltes.
Bénissez nos champs et nos jardins.
Donnez-nous la santé de l'âme et du corps.

Seigneur,donnez-nous la Paix.
Seigneur,protégez- la France et ses soldats.

Seigneur,ramenez l'union entre les Français

MESSE.— Entrée î^Allez vers le Seigneur,
parmi les chants d'allégresse!"

Chant du Kyrie,Gloria,Credo. Sanctu bref.
Offertoire i"Reçois l'offrande de tes enfants

Tous unis dans un même élan."

Pater récité. Communion donnée d'abord pour
le chee>ur,puis pour la nef. Pendant la commu

nion:" Aimons-nous les uns les autres,comme
Dieu nous aime."

Que tous et chacun chantent fort et de

tout coeur les chants de la jourhée.Surtout
pendant la procession,que l'on évite le scan
dale fréquent du bavardage ou de la mauvaise
tenue. Dieu attend votre hommage, et votre

voisin a besoin de votre bon exemple.
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DIMANCHE PROCHAIN ,tluÉé

SAINT-LÉONARD VIVRA

LE GRAND PÈLERINAGE

DE LA BEAUCE

Un millier de pèlerins, diman
che prochain, se presseront dans
la vaste église de Saint-Léonard-
en-Beauce, pour célébrer le saint

1 patron de cette région, défri
cheur. bienfaiteur et apôtre de
ce coin sympathique. On y vien
dra avec une grande fidélité, non
seulement de la Be^uce elle-
même, du Loir-et-Cher, mais aus
si de celle du Loiret et de l'Eure-

et-Loir, invoquer celui que l’on

considère comme un des protec
teurs des moissons et de toutes

les récolte, et aussi comme inter

cesseur puissant pour la guérison
des enfants « qui ont peur » et de
toutes les maladies nerveuses. Ce

sont les caractéristiques bien
connues de cette dévotion et les
raisons d’être, sans doute secon

daires, mais importantes de la
permanence de ce pèlerinage qui
tire son origine du sixième siècle.

Si les réiouissances profanes et
les étalages forains ont plus ou
moins disparu depuis quelques
années, la fête religieuse s’est
maintenue avec une vitalité très

suivie, se renouvelant même petit
à petit selon l’esprit liturgique
du temps présent. Quelques dé
tails que certains appelleront
folkloriques ne manquent pas
d’apporter un certain charme à
la fête : le concours très fidèle

et apprécié de la musique locale
de Saint-Léonard, qui joue un
morceau au cours de la messe et

un autre au retour de la proces
sion et aussi le passage des pèle
rins sous la châsse afin de sym
boliser leur désir de se mettre

sous la protection du saint après
l’avoir prié et invoqué.

Ce pèlerinage qui a toujours
lieu le quatrième dimanche après
Pâques, d’une façon immuable,
aura son programme habituel ce
dimanche 8 mai avec les mêmes

heures que d’habitude. Tandis
qu’à Marchenoir la messe sera
célébrée dès 8 h. 30, il y aura
deux messes à Saint-Léonard :
une messe lue à 7 h. 30 et la

grand’messe à 10 heures, chantée
par M. l’abbé Fontaine, ancien
professeur du Petit-Séminaire et
actuellement secrétaire à l’Evê

ché de Blois. C’est lui-même qui
sera le prédicateur de la journée.
M. le chanoine Bureau apportera
son concours très utilement pour
répondre aux demandes d’évan
giles des pèlerins, qui seront ac
cueillis dans le sanctuaire, à par
tir de 9 h. 30.

Après la grand’messe, comme
l’an dernier, ce qui fut un pro
grès dans l’ordre pratique, la
foule des assistants se rendra en

procession groupés très massive
ment. sur toute la largeur de la
chaussée pour diminuer la lon
gueur du défilé et mieux assurer
le chant d’ensemble. La châsse

de Saint-Léonard sera portée avec
honneur par les quatre conscrits
de l’année, suivant une vieille
tradition, et placée près de la
Croix de Saint Etienne, pour les
acclamations et les chants qui
permettront une immense prière
commune et fraternelle aux gran
des intentions du monde et de

l’Eglise.
Enfin, à 16 h., tous les ans.

le grand sanctuaire beauceron
revoit une très belle assistance

pour cette cérémonie de l’après-
midi, avec lectures et chants,
une allocution du prédicateur et
le salut du Saint Sacrement. A

la suite, les pèlerins, avant de
rentrer, pourront demander des
évangiles et des cierges, et aussi
la notice sur la vie du saint pa
tron.

Il est banal mais bien légi
time de souhaiter que le temps
soit favorable pour tous, et plus
particulièrement pour toutes les
personnes qui entreprennent ce
jour-là un assez long déplace
ment.



MLSAIMT'LéONARD-EN-BEALICE Diocèse de Blois
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SAINT-LéQNARD ( de Dunois )

Loir-et-Cher
x J.

(2*
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I - Doyenné et canton de Marchenoir

Mich.64,pli 1 r
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Village â environ 2 km.Sud de la forêt de Marchenoir. Eglise paroissiale 5aint-Léonard.
(rntrée de lTancien choeur ou de l’ancienne église.)

Croix de'-St.Etienne,tau lieu dit Bel-Air,"juste à,la sortié du village à gauche de la
'route dé Marcwanoirj croix en fer forgé.moderne, sur un socle de pierre éur un monticu

le 'près 'd’une mare de ferme.
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Culte de St.Léonard de Dunois qui après avoir été moine à l'abbaye de Micy (aujourd’hui
laxchapelle Saint-Mesmin) où il fut disciple de St.MesminJ se retiré dans la forêt de
Marchenoir (Vie s.). Invoqué particulièrement pour guérir les enfants de la peur et des

convulsions, et en général pour tous les troubles nerveux, souvent désignés dans la ré»-.;*

gion sous le nom de " mal.de St.Léonard. Recours aussi à St.Léonard dans les cas de c.igjj
lamités publiques, et surtout.flans les périodes de pluies.prolongées ou de sécheresse.

n (Alors neuvaines et messe à laquelle assistent davnorçibreux fermiers-des environs),
r i• M n‘r v . n I . r • i x" -, ' , n

M

III- A droite du choeur, châsse quadrangulaire d^puissantes dimensions, en bois doré (1772,
' restaurée en 1872),enfermé«dans un grand coffre vitré en bois doré reposant sur quatre

colonnes: elle contient uri fémur, 4 vertèbres èt ‘divers ossements"rompus et déformés.

("Dans la châsse, actes d’authentification des reliques).'*

En-dessous, quelques ex-voto (1893,1948...)

irAüLdèssus dù coffre, à environ 5 m.du sol, statue style St.^ulpice de St.
Léonard.

nu-pieds, portant la robe de moine comme une toge de sénateur.

n*
M

A gauche du maître-autel, statue moderne de St.Léonard, vêillard tonsuré,
M
W.

U vi U n :u

IV - Pèlerinage le 4e dim.après Pâques: mkxxk Dès la veille, exposition dans le choeur de

la châsse: messe, panégyrique de St.Léonard, lecture des Evangiles, puis procession au

son des cloches(pendant laquelle les pèlerins passent sous la châsse) jusqu'à la Croix de

St.Etienne (chants;oraisons). De $00 a 1000 pèlerins vgQ§55uBgU5nl^ plupart de la Beauce
entre Orléans et Marchenoir, de Saint-Amand, d’Herbaulrely'dir'la région de Château-RenauU

rru
P:

p 4-t t-

r-o

Quelques pèlerins isolés pendant l’année. Surtout demandes par correspondance de

neuvaines[à Melle Breton?, et mWaii de rubans ayant touché la châsse.

Sr ÎJ
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St.Léonard se fixe dan^ la forêt de Marchenoir, alors appelée "Silvaiônia", et y
construit une petite chapelle à St.Etienne. Il meurt(le 8 décembre 570, dt y~est inhumé.
Les pèlerins viennent très nombreux prier sur sa tombe où ont lieu de nombreux miracles.

Un cimetière s’élève près de la chapelle. Les malades venaient parfois sinombreux

qu’on fit bâtir.autour.du cimetière des logements appelés les "petitès maisons" où l’on

pouvait garder les malade? tput le.temps de leur neuvaine.

Le 10 mai 1226, Mgf.Gaultier, Evêque de Chartres,<vient'à.St.Léopard, fait ouvrir le

tombeau où il prendiles ossements, pour les déposer solennellement dans l’église parois

siale depuis longtemps déjà dédiée à St.Léonard. Il décrète quB’l*anniversaire de la tran:
lation sera célébré tous les ans: 30 jours d’indulgences sont accordés aux fidèles visi

tant l’église dans l’année, et 7 jours d’indulgences à perpétuité aux pèlerins venant le
jour anniversaire de la translation. (Par permission spéciale de Rome, la fête est en
fait solenniséè le 4s dim'.après Pâques). ’ '// n ' ’ 1 ~ m. ‘ "

C’est sur 1 ! emplacement même de la chapelle éjuè fut érigée là croix dite de

St.Etiennea r u m ‘ ij • 7 .(.a )

' n vr ,xi' v .n n Xdii r "U m‘ r-"' * n j , n 'r. "iivn •

n Dans les temps de calarrtitésnpubliques,rprodession des reliques de village en

village: en 1553,1583,1595,1630,1639,1651-52, 1657, 1662,1723* le but du pèlerinage fut
N.D.des Aydes à Blois, avec arrêt au retour aü tombeau de 5tiaBohaire*; ancien Evêque de
Chartres. En 1763, procession aux églises St.Jean et St.Séverin d’Oucques pour obtenir

la cessation des pluies.

• ‘ *• — j-. i • • • i u • ' :. r u ' r r u t t t -n 1 l ' ' ,r _

J Le 26 avril 1794,"ün hofnme disperse les relique? sur lepnvé-de l’église, et

emporte~la châsse à Mer. L’instituteur de,Saint-Léonard, sa femme-etnleur-fils se glis
sent dans l’église(pour recueillir lesréliques qu’ils caçhent en lieu sût. Ce n’est

qu’en 1797 qu’ils révèlent leur secret à un prêtre. Pendant ce temps le maire de Saint-
Léonard avait découvèrt.la cfpâssé)chezvun habitant dq Mer-qui consentit à la céder.

En mai 1797, deux prêtres envoyés par l’autorité diocésaine procèdent à la re

connaissance officielle des reliques^vNouvel acte di’authentiéitation en 1024 par le
Vicaire Général de Blois. n ‘ .!

•r r - a » 1. rr ' • b . r ' • - " ' î n : il

Le 30 juin 1870,- temps de grande sécheresse, pèlerinage à Saint Eohaire; la

pluie tombe en abondance le 3e jour de la neuvaine: ce fut la dernière fois que la châs

se sortit en dehors du pays.
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